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Argumentaire de l’appel à communication de la 9eme Edition des journées scientifiques 

de la FLSL 

Dans le système éducatif, notamment africain, la culture et la langue sont des éléments 

essentiels et complémentaires tels deux facettes d’une même pièce de monnaie. Cela sous-

entend que langue et culture sont indissociables. Ce sont des éléments inséparables car il n’y a 

ni langue sans culture et ni culture sans langue. En vérité, la langue est le garant de la culture et 

cette dernière se manifeste à travers la langue. La perte ou la disparition d’une langue implique 

de facto la déperdition des valeurs et pratiques culturelles qu’elle comporte. En parlant de cette 

relation connexe entre langue et culture, Ngugi Wa Thiong’o (1993) dans Moving the Centre: 

The Struggle for Cultural Freedooms précise en ces termes : « Chaque langue a deux aspects. 

L’un de ses aspects est son rôle d’agent qui nous permet de communiquer les uns avec les autres 

dans notre lutte pour trouver les moyens de subsistance. L'autre est son rôle de porteur de 

l'histoire et de la culture1. » (p.30). En effet, cette référence permet de comprendre la corrélation 

existant entre langue et culture.  

      Pour rendre effective sa conquête et pour faire valoir aussi longtemps que possible sa 

domination, le colonisateur n’a-t-il pas interdit les langues locales (africaines) à l’école, dans 

les administrations et églises ? L’interdiction des langues locales dans les espaces « publics » 

signifierait la mort programmée des cultures africaines, voire la destruction de la quintessence 

de la civilisation africaine. Pour confirmer ce qui précède, Aboubacar Sidiki Coulibaly (2019), 

dans Defining African Literature in the Era of Globalization, rappelle : 

  « En plus du recours à la force et à l’administration coloniale, les colons britanniques et 

français ont imposé leurs langues aux peuples africains par le truchement de l’école et de 

l’église coloniales pour rendre leur conquête de l’Afrique effective et efficace […]. Ils savaient 

que la destruction des langues africaines pourrait facilement leur permettre d'avoir le dessus sur 

les Africains tout en contrôlant leurs esprits2. » (p.14). 

    L’un des problèmes majeurs de l’Afrique contemporaine réside dans la marginalisation des 

langues locales dans les systèmes éducatifs nationaux. Cette dernière situation n’est pas 

favorable à la culture de l’esprit du patriotisme, aujourd’hui, nécessaire pour la résolution de la 

crise multidimensionnelle que traverse le Mali. La marginalisation des langues africaines n’est 

pas sans impact concernant d’autres valeurs africaines. La marginalisation soulignée supra peut 

aussi conduire au rejet de soi et à la perte identitaire. Amadou Hampâté Ba magnifie le rôle de 

la culture dans le vivre ensemble en disant : « un peuple sans culture est un peuple sans âme. » 

Ainsi, la culture apparait telle une boussole pour la société en général et pour l’homme en 

particulier car à travers la langue, elle définit la façon de penser, de se définir par rapport aux 

autres, d’agir et de concevoir le monde tout autour de soi.     

    Comme souligné supra, la résolution de la crise au Mali nécessite un minimum de fibre 

patriotique. Le patriotisme, étant un élément important dans la socialisation et la construction 

de la personnalité, demeure une valeur cardinale de la culture, notamment africaine. En effet, 

le patriotisme est tributaire du système éducatif. Pour raison d’efficacité, de pertinence et 

d’adaptation aux réalités locales, le système éducatif ou l’éducation doit avoir comme 

fondement les hautes valeurs sociétales telles que le patriotisme. C’est pourquoi Buchi 

                                                 
1 Version originale: « Every language has two aspects. One aspect is its role as an agent that enables us to 

communicate with one another in our struggle to find the means for survival. The other is its role as a carrier of 

the history and the culture. »( Ngugi, p.30) 
2 Version orginale: « Beside to the use of force and the colonial administration, the British and French colonialists 

imposed their languages on local African peoples through the colonial school and church to make their conquest 

of Africa effective and efficient…They knew that the obliteration of African languages could easily enable them 

to have an upper hand over Africans by mentally controlling their minds. »(Coulibaly,p.14). 
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Emecheta dans Double Yoke (1982) disait : « Le bien le plus précieux qu’un être humain devrait 

acquérir est l’éducation. Et une bonne éducation est celle qui enseigne des hautes valeurs 

morales et l’estime de soi3. » (Siro, p.83). Donc, il apparait évident que la langue, la culture et 

l’éducation demeurent trois vecteurs importants dans la culture du patriotisme et dans la 

construction de la citoyenneté nationale qui ont souvent fait défaut dans certaines régions 

africaines depuis les périodes de l’esclavage et la colonisation. Pour rappel, le colonisateur 

blanc avait utilisé l’éducation à travers la mise en place de l’école coloniale pour distiller et 

transmettre sa culture à l’Homme africain. Pour soutenir ce qui précède concernant les 

colonisés,  Essobiyou Siro (2009) écrit : « À l’époque coloniale, le colonisateur a construit des 

écoles pour que les colonisés acquièrent la culture occidentale et qu’ils soient des acteurs utiles 

dans l’entreprise coloniale4. » (p.84) 

   En effet, l’objectif principal de ces journées scientifiques est de discuter et de dessiner les 

voies par lesquelles la langue, la culture et l’éducation pourront contribuer à la culture du 

patriotisme en Afrique après les indépendances. Il s’agit d’interroger le rôle que pourraient 

jouer ces vecteurs cités précédemment dans la culture du patriotisme, dans la construction de la 

citoyenneté et dans la décolonisation linguistique, culturelle, politique et intellectuelle de 

l’Afrique contemporaine. Pour atteindre cet objectif et trouver des réponses idoines à la 

problématique posée, ces journées scientifiques de la FLSL s’articuleront autour des axes 

suivants :  

 Axe 1 : Enseignement, apprentissage et patriotisme 

 Axe 2 : Langue, culture, civilisation et patriotisme 

 Axe 3 : Littérature, système d’écriture et patriotisme 

 Axe 4 : Droit, communication, traduction et Patriotisme 

 Axe 5 : Education, citoyenneté et patriotisme 
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3 Version originale: « The most precious asset a human being should acquire is education. And a good education 

is the one that teaches high moral values and high self-esteem. » (Siro, p.83) 
4 Version originale: «In the colonial era, the colonizer built schools so that they would acquire Western culture 

and be useful tools in the colonial enterprise. »(Siro, p.83) 
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Patriotisme, culture et politique dans La saga des rois maudits ou le cimetière des 

illusions de N’Diaye Bah  

Dr Drissa BALLO, 

Université des Lettres et des Sciences Humaines de Bamako (ULSHB) 

mercifane@yahoo.fr  

Résumé 

La saga des rois maudits ou le cimetière des illusions est une œuvre qui offre une riche exploration des thèmes 

du patriotisme, de la culture et de la politique. L'auteur traite l’interconnexion de ces thèmes à travers les 

actions et les paroles des personnages, ainsi que par le biais de la description du contexte historique et social 

qui sous-tend la production de l’œuvre. En situant l'action dans un contexte africain, N'Diaye Bah nous invite 

à réfléchir sur les dynamiques internes des sociétés africaines, leurs héritages culturels et les enjeux politiques 

qui les traversent. La vision du monde qui se dégage de la lecture est celle de la valorisation du local et la 

culture patriotique. Ces deux facteurs constituent des remparts pouvant empêcher la dilution de la culture locale 

dans la globalisation ambiante des valeurs. Cette contribution n’a pas pour vocation de défendre le patriotisme 

béat et réfractaire au dialogue et à l’ouverture, mais de montrer que le patriotisme doit sous-tendre les actions 

politiques et culturelles pour le développement harmonieux des nations africaines.  De ce fait, elle propose une 

analyse de La saga des rois maudits ou le cimetière des illusions en mettant en lumière comment le patriotisme, 

la culture et la politique s’entrelacent pour créer une narration complexe qui traduit le quotidien et l’aspiration 

des Africains. 

Mots-clés : culture, développement, globalisation, local, patriotisme, politique, sociocritique 

Abstract  

La Saga des rois maudits ou le cimetière des Illusions is a work that offers a rich exploration of themes of 

patriotism, culture, and politics. The author investigates the interconnection of these themes through the actions 

and words of the characters, as well as through the description of the historical and social context underlying 

the production of the work. By situating the action in an African context, N'Diaye Bah invites us to reflect on 

the internal dynamics of African societies, their cultural heritage, and the political issues that cross them. The 

worldview that emerges from the reader is one of valuing local culture and patriotic culture. These two factors 

constitute blocks against the dilution of local culture in the prevailing globalization of values. This contribution 

does not aim to defend narrow and closed patriotism but rather to reflect on dialogue and openness, showing 

that patriotism must underpin political and cultural perspectives for the harmonious development of African 

nations. In this respect, he offers an analysis of La Saga des rois maudits ou le cimetière des Illusions, 

highlighting how patriotism, culture, and politics intertwine to create a complex narrative that intertwines the 

daily life and aspirations of Africans. 

Keywords : culture, development, globalization, local, patriotism, politics, sociocriticism. 
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Introduction 

 

La saga des rois maudits ou le cimetière des illusions de Ndiaye Bah s’inscrit dans la riche 

tradition littéraire africaine par une exploration concomitante des thèmes complexes tels que le 

patriotisme, la culture et la politique. Ce roman offre une certaine réflexion sur les dynamiques 

sociopolitiques et culturelles qui façonnent l'histoire et l'identité collective de l'Afrique. L'auteur y 

aborde l’importance du patriotisme dans les dynamiques culturelles et politiques du peuple africain à 

travers l’analyse du faire5 des personnages. En effet, plusieurs personnages incarnent le patriotisme 

de différentes manières et semblent convaincus qu’il doit être au fondement de tout projet de 

développement culturel, social et politique.  

Le texte, en célébrant la valorisation du local dans le contexte du flux global des sujets et des 

objets, érige le patriotisme en valeur suprême. Il fait de l’esprit patriotique un socle sur lequel doivent 

reposer toutes les actions politiques et culturelles d’une nation. Toutefois, le régime narratif déployé 

semble un avertissement contre le patriotisme béat, lequel donne l’illusion d’une autarcie dont les 

conséquences sont entre autres l’étiolement, l’autodestruction et l’instauration d’un climat de 

violence.  

Afin de montrer la centralité du patriotisme dans les domaines culturel et politique, l’analyse se 

fonde sur deux questions qui se formulent comme suit :  

- En quoi le patriotisme est-il important dans un monde de plus en plus marqué par le 

cosmopolitisme ?  

- La gestion du pouvoir politique est-elle envisageable sans patriotisme ?  

Deux hypothèses étayent ces questions. D’abord, il importe de savoir que le patriotisme doit être un 

préalable à tous les processus interculturels afin de permettre aux cultures minoritaires de résister à 

l’aliénation. Aussi, la culture du patriotisme est nécessaire dans la gestion du pouvoir politique. Elle 

est condition du développement socio-économique et permet le maintien de la confiance entre peuples 

et gouvernants. 

Cette contribution s’appuie sur la méthode sociocritique, laquelle considère le texte littéraire 

comme l’expression d’une certaine socialité. Il s’agit, dans cette lecture, de dégager la teneur sociale 

du discours par une analyse du choix des mots et expressions, des structures phonologiques, des 

rapports entre classes sociales et des valeurs socio-culturelles afin de montrer les apports et les limites 

                                                 
5 Vincent Jouve, dans la poétique du roman, désigne les actions des personnages par le concept faire. 
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du patriotisme dans la dynamique culturelle et politique d’une nation. Comme le suggère P. 

Barbéris (2005, p.151) : « L’idée, en effet, est d’« expliquer » la littérature et  le fait littéraire  par  les  

sociétés  qui  les  produisent,  et  qui  les reçoivent  et  consomment ». 

Cette communication comprend deux parties. D’abord, il s’agit de mettre en évidence 

l’importance du patriotisme en contexte de flux globaux des cultures. Ensuite, il sera question de 

réfléchir sur les apports du patriotisme dans la gouvernance et les actions politiques d’une nation.  

1. Patriotisme et flux globaux des cultures 

1.1 Du local au global 

De nos jours, le monde connaît un flux global des valeurs, rendant possible l’effectivité d’un 

cosmopolitisme et d’un universalisme culturel. Cette interpénétration des valeurs à la fois culturelles 

politiques rend les frontières poreuses et autorise une redéfinition de la place du local dans le global. 

Un tel constat amène U. Beck (2006, p.22) à écrire : « Les frontières entre nous et les autres ne sont 

plus fermées, obscurcies par une altérité ontologique, mais transparente ». Cette affirmation semble 

une formalisation du mouvement migratoire et de la mobilité des cultures. L’amincissement des 

frontières permet ainsi la concrétisation de l’ethnoscape6, c’est-à-dire la mobilité des sous-groupes 

ethniques à travers le monde.  

Fort de la porosité des frontières, A. Appadurai, (2001, p.89) écrit : « les groupes migrent, se 

rassemblent dans des lieux nouveaux, reconstruisent leur histoire et reconfigurent leur projet ethnique 

». Vu la fluctuation des dynamiques culturelles, le patriotisme apparaît comme un rempart pouvant 

sauver la culture locale de l’étiolement, voire de la disparition. Par une appropriation littéraire du 

concept de « l’ethnoscape », Adama Coulibaly propose d’en faire un outil de lecture de mobilité de 

l’écriture africaine.  Selon lui : « La critique se retrouve ainsi avec une production qui, en négociant 

avec ses propres limites, pousse toujours un peu plus loin les frontières du scriptible et du lisible. 

C’est une question de frontières meubles, qui bougent, entrainant avec elles l’empire du signe et du 

sens. » ( A. Coulibaly, 2015, p.47) 

La saga des rois maudits ou le cimetière des Illusions déploie une trame narrative qui fait 

l’apologie du local en contexte d’interculturalité. De ce fait, le patriotisme y est érigé non seulement 

comme un motif narratif, mais comme un principe à brandir contre l’aliénation culturelle des sujets 

                                                 
6 Pour lire la culture dans un contexte des flux globaux, Arjun Appadurai propose de prendre en compte cinq champs 
complémentaires rattachés au paradigme de « scape » c’est-à-dire le paysage. Sa démarche débouche sur les notions 
suivantes : ethnoscape, médiascape, finanscape, technoscape et ideoscape. Par ethnoscape, il désigne l’ensembles 
des « paysages des mondes imaginés ». 
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africains. Dans le corpus, les autorités de la République de Fassoba7 mettent un point d’honneur à 

cultiver le patriotisme dans la psyché des citoyens, notamment les boursiers qui doivent poursuivre 

leurs études en Occident. Ainsi, le directeur de la section des bourses fait savoir cette politique 

nationale à Badianguine en ces termes : 

La dernière semaine sera consacrée à la connaissance de votre pays par la 

visite et l’excursion dans la ville de Bamadougou et ses environs. (…) ce pays 

dispose d’un patrimoine culturel et humain insoupçonné et qui a façonné à 

travers des siècles notre identité. Votre génération doit s’imprégner et 

conserver cette culture contre des agressions et des chocs exogènes 

multiformes (N. Bah, 2015, p.41) 

Ce discours du directeur se veut une invitation de l’étudiant et sa génération à faire leur mue en 

ambassadeurs de leur pays et à en être le griot8 pour la promotion du patrimoine culturel. Ainsi, 

l’immersion dans les profondeurs culturelles et la connaissance du vécu quotidien des villageois 

s’avèrent une meilleure école pour la formation intellectuelle des jeunes étudiants qui représentent, 

sans conteste, les futurs cadres de la nation. Elle permet de prévenir la corrosion des valeurs 

traditionnelles telles que les rituels du mariage, les danses traditionnelles, les cérémonies rituelles, 

etc. De même, elle accroit l’amour du pays dans le cœur des citoyens.  

L’appropriation de la culture nationale demeure un projet de première importance pour les 

dirigeants de Fassoba. Elle est par ailleurs, l’intrigue qui sert de toile de fond et de moteur à l’histoire 

racontée. Elle se concrétise à travers une exploration des traditions, des musées, des croyances et des 

pratiques culturelles par les étudiants boursiers lors de leur excursion. Cela permet aux visiteurs de 

prendre connaissance de leur patrimoine culturel afin de le valoriser au besoin. Le passage qui suit 

expose à juste titre la richesse culturelle de Fassoba :  

Des figurines en fer et en bronze, de la poterie en terre cuite, d’autres objets 

en bois et en pierre taillées témoignaient de l’existence d’une civilisation très 

ancienne dans le Fassoba depuis la préhistoire. Dans une autre allée, des 

ouvrages à tisser rudimentaires, jusqu’à la machine à coudre retraçaient 

l’évolution des métiers textiles. Dans une autre, trônaient des statuettes, des 

masques, des échassiers des Dogons, un peuple vivant dans les grottes qui a 

su garder son identité, c’est un peuple qu’on traite abusivement et à tort de 

primitif. (N. Bah, 2015, p.48)  

Ce passage représente une peinture du paysage culturel et identitaire de la République du Fassoba. Il 

met en lumière les vestiges d’une civilisation millénaire à travers l’exposition des éléments matériels 

et spirituels. De même, Les descriptions détaillées des œuvres d’art, des objets culturels et des modes 

                                                 
7 Dans le texte, Fassoba représente la République fictive où se passent les actions. 
8 Dans les sociétés traditionnelles africaines, les griots représentent les hérauts. Ils font la promotion des valeurs socio-

culturelles de leur nation à travers l’épopée, un genre de la littérature dont ils maîtrisent à la perfection.  
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de vie révèlent une profonde appréciation et un respect du patrimoine national. Elles démontrent la 

présence d’un héritage culturel riche en variété. Par « C’est un peuple qu’on traite abusivement et à 

tort de primitif », il y a l’évocation d’un discours idéologique dont la vocation est la déconstruction 

d’une représentation stéréotypée de l’homme noir que les eurocentristes ont longtemps entretenus 

leurs écrits.  

Au niveau phonologique, l’on note aisément une accélération du rythme à travers la présence d’une 

énumération fournie dans le passage cité. L’effet de sens recherché par la présence de ce procédé de 

style est l’expression de la colère du Même par rapport au regard minorisant de l’Autre. Il convient 

alors de convenir avec P. Zima (2000, p.134) selon qui : « Les options sémantiques du sujet 

d’énonciation (le choix de certaines oppositions considérées comme pertinentes) entrainent des 

configurations d’actants et d’acteurs tout à fait particulières qui n’existent pas dans d’autres discours. 

La prise de position du narrateur se veut une valorisation du mode de vie des peuples de Fassoba. 

Ainsi, vivre « dans des grottes », ne doit pas être considéré comme un signe de l’enferment, mais 

comme un instinct de survie face aux assauts de la mondialisation.  

1.2 Repenser le cosmopolitisme à l’africaine  

Le cosmopolitisme est une doctrine philosophique selon laquelle « les hommes relèveraient 

de la citoyenneté commune, celle qui les rattache à la cité (ou la nation) dans laquelle ils sont nés, 

mais aussi d’une seconde citoyenneté qui dépasserait la première et qu’en première approximation 

on dirait mondiale ». (G. Bridet, 2018, p.16) De par cette définition, l’on comprend aisément que ce 

concept, à la fois philosophique et politique, plaide pour la mondialisation des valeurs, voire 

l’universalisme. Dans ce projet, les subalternes ont-ils droit de cité ? La dynamique cosmopolite ne 

risque-t-elle pas de fondre les cultures minoritaires, dont celles des pays colonisés, dans l’ambiance 

des cultures dominantes ? Autant de questions qui sont prises en charge par des romanciers africains 

postcoloniaux dont les productions constituent des réflexions sur les influences dans le champ des 

rencontres de cultures. 

La saga des rois maudits ou le cimetière des illusions ne reste pas en marge de la 

représentation de ce dilemme africain. Il propose de repenser le cosmopolitisme à partir du national. 

D’ailleurs, Aimé Césaire, dans un entretien accordé à Jacqueline Leiner, trouve que l’universalisme 

n’est pas synonyme du rejet des particularités. C’est pourquoi il soutient : « L’accès à l’universel se 

fait par le particulier car l’universel n’est pas la négation du particulier mais l’approfondissement du 

particulier. »  (J. Leiner, 1984, p.13) Cette prédisposition mentale se lit nettement dans les actions et 

les discours de certains personnages comme Badianguine, Mokontafé, Baladji, etc.  
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Pour sa part, Badianguine semble faire de son bréviaire la défense et l’illustration de la culture, 

des mœurs, des us et coutumes de Fassoba. En ambassadeur culturel de son pays, il prend soin de ne 

pas tomber dans le patriotisme béat que d’aucuns appellent le chauvinisme. Ce type de patriotisme se 

caractérise par une autarcie par rapport aux apports extérieurs. C’est pourquoi il dit : « Nous ne 

sommes pas fermés au monde extérieur, nous ne sommes pas non plus retranchés dans une tour 

d’ivoire hermétiquement verrouillée, il y a au Fassoba une barrière naturelle filtrante qui absorbe tous 

les apports extérieurs enrichissants et refoule les particules les plus nocifs. » (N. Bah, 2015, p.68) 

Badianguine, de par ces propos, fait de Fassoba un monde cosmopolite où s’estompent les clivages 

raciaux au profit du vivre-ensemble. Ce faisant, il rejoint la position de U. Beck (2006, p.22) qui 

soutient : « Les différences, les oppositions, les frontières doivent être définies et fixées en gardant à 

l’esprit que les autres sont par principe identiques à nous ». En fait, ce que revendique Badianguine, 

c’est une sorte de décentrement identitaire pour s’arracher du carcan des identités figées et normées 

et accéder à des espaces libérés du poids des déterminismes locaux et sociaux.  

La liquéfaction des frontières dont il est question donne lieu à une cohabitation de différentes 

valeurs sur le principe du donner et du recevoir. Elle permet de considérer les identités postcoloniales 

dans leur mobilité et hybridité fondamentales. Il s’agit globalement de refuser l’autarcie culturelle et 

de se tendre, comme le souligne D. Ballo (2020, p.393) vers « la reconnaissance d’une culture 

plurielle sur laquelle se construit la nouvelle identité africaine ». A ce niveau, il convient de souligner 

que les littératures africaines se plaisent à représenter un monde afropolitain, c’est-à-dire un monde 

« globalisé marqué par la mixité des identités, par les flux humains et par l’hybridité culturelle » (R. 

Samin, 2018, p.233.)  

Tous les ressortissants de Fassoba établis en France ont en commun le désir de valorisation de 

leur culture locale sur le plateau de la mondialisation. Pour sa part, le personnage Mokontafe est 

convaincu que l’enracinement d’un pays dans sa culture est une autre voie crédible de le sortir de la 

pauvreté. Diplômée en « Histoire des arts des peuples primitifs », cette dernière recommande le retour 

indispensable aux sources pour une refondation des sociétés africaines et de leur mise au diapason 

avec les cultures du monde. D’où ces propos :  

Aujourd’hui, sur les grandes places boursières, les prix de nos matières 

premières sont volatils, soumis aux fluctuations d’un marché manipulé par les 

grands groupes financiers très âpres au gain. Le cacao, le café, le coton, l’or 

ne créent pas de richesse mais contribuent à l’appauvrissement de nos pays et 

de nos paysans […] la culture est une valeur permanente qui n’est soumise à 

aucune dépréciation due aux fluctuations du marché. Au contraire, elle se 

bonifie et apporte une valeur ajoutée si elle est suffisamment mise en valeur : 
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le cuir et le coton doivent être transformés sur place. (N. Bah, 2015, pp.78-

79) 

Par ailleurs, la propension cosmopolite des ressortissants de Fassoba se matérialise nettement 

par le mariage de Badianguine avec Marie Louise. Ce mariage entre un Noir et une Blanche, symbole 

du métissage culturel, du brassage, voire de l’interpénétration des valeurs, sonne le glas du 

particularisme tout en ouvrant les perspectives d’une identité transculturelle, hybride et mobile. Il 

s’agit alors d’une transculturation, laquelle correspond à un processus au cours duquel les cultures en 

présence se transforment mutuellement. Ainsi, il faut entendre avec A. Benessaieh (2012, p.84) 

qu’avec la dynamique transculturelle « ni les cultures apparemment dominées dans le contexte 

colonial ni les cultures en situation dominante ne parviennent à être tout à fait étanches l’une à 

l’autre. » Au fait, la prédisposition transcultuelle du peuple de Fassoba est bien mise en évidence par 

le discours suivant de Baladji : « Chez nous, au Fassoba, notre société est bâtie sur deux piliers, (…) 

le donner et le recevoir vous nous avez donné un trésor, Marie Louise qui est désormais des nôtres, 

en retour nous vous offrons ce boubou ». (N. Bah, 2015, p.108) 

Par le don de cet objet culturel au Beau-père français de Badianguine, Baladji effectue une 

promotion de la culture de Fassoba. Ce geste est tinté d’un relent de patriotisme qui consiste à 

valoriser sa patrie à chaque fois que l’occasion se présente. 

 Somme toute, La saga des rois maudits ou le cimetière des illusions propose une lecture de la 

tension entre l’héritage culturel et les influences modernes. Les personnages naviguent entre un 

attachement profond à leurs traditions ancestrales et les pressions d'un monde en mutation. N’Diaye 

Bah illustre comment cette dualité peut être source de conflit mais aussi d'innovation et de renouveau. 

2. Le patriotisme au fondement des actions politique 

2.1 Vers une satire des dérives politiques : 

Les questions politiques sont omniprésentes dans les romans africains postcoloniaux, 

notamment dans le corpus analysé. Les conjonctures actuelles du continent africain obligent les 

écrivains à s’adonner à une politique-fiction pour mieux représenter les mutations politiques 

postcoloniales. La prégnance de la politique sur la scène littéraire est aujourd’hui une marque de 

fabrique du roman africain postcolonial. Cette nouvelle tendance, voire orientation, est signalée par 

B. Ningbinnin (2007, p.9) en ces termes : « Il est aujourd’hui un fait indéniable de reconnaître à la 

littérature sa solide implantation dans le bouillonnement de la vie politique pour les États 

francophones d’Afrique de l’Ouest. » En effet, l’intrigue reflète les réalités souvent tumultueuses des 

États africains postcoloniaux à travers la peinture des arcanes politiques de Fassoba.  
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Au niveau diégétique, le texte étudié offre une critique du système politique corrompu de la 

république du Fassoba et les dirigeants qui trahissent les idéaux du peuple. Déployant une intrigue 

complexe et des personnages archétypaux, il explore les effets dévastateurs de la corruption, de la 

dictature, du népotisme et de la gabegie. Dans un registre d’accusation, le texte se plaît à récuser 

l’injustice des dirigeants envers le peuple, notamment les couches vulnérables, dont les femmes et les 

enfants. Dans un article récent consacré à la dynamique identitaire des femmes africaines, D. Ballo 

(2023, p.73) estime que La saga des rois maudits ou le cimetière des Illusions présente 

certains « barons du pouvoir comme des obsédés sexuels qui foulent aux pieds les règle de bienséance 

de la société en faisant la cour aux femmes mariées, ces dernières ne représentant pour eux que des 

objets de plaisir ». De là, il convient de noter l’incurie de la sphère politique, toutes choses qui se 

situent à l’opposé de l’idéal patriotique.  

Le roman examine également la manière dont le pouvoir politique est obtenu et maintenu, 

souvent par des moyens violents et immoraux. Les rois maudits du titre symbolisent les dirigeants 

dont les actions mènent à la destruction et à la désillusion. N’Diaye Bah utilise ces figures pour 

illustrer les dangers d'un pouvoir dictatorial et les conséquences tragiques de la mauvaise 

gouvernance. A bien des égards, les pouvoirs dictatoriaux apparaissent comme la principale entrave 

à l’expression patriotique puisqu’ils « supposent l’absence de toutes notion d’équité et de justice dans 

la gestion des biens et des hommes » (M. K. Ba, 2009, p.62). La dictature, en tant que phénomène, 

doit être envisagée comme l’œuvre d’un homme avide de pouvoir. Le dictateur, pour réaliser ses 

desseins, s’impose selon M. K. Ba (2009, p.34) une seule alternative : « concocter à sa juste mesure 

un système plus ou moins rôdé pour soutenir ses actions en l’aidant à la consolidation d’un pouvoir 

ontologiquement contestable, et institutionnellement déséquilibré ».  

Ce passage traduit une autre dimension de la politique africaine. Il est courant de voir les acteurs 

d’un « pouvoir institutionnellement déséquilibré » recourir à des appareils d’État – notamment des 

appareils idéologiques d’État comme l’école, la mosquée, les médias nationaux, l’église et les 

appareils de coercition d’État comme l’armée et la prison – pour se maintenir au pouvoir.  

De cette analyse, il ressort que le tripatouillage politique dont l’une des manifestations est 

l’instauration d’un pouvoir dictatorial n’aide pas les ambitions d’un pluralisme politique, voire d’une 

démocratique. Par conséquent, cette gestion arbitraire du pouvoir ne saurait être qualifiée de 

patriotique étant donné qu’elle se solde, en principe, par une révolte populaire, laquelle signe la 

régression d’un État. Forte de cette conviction, Mokontafé donne l’alerte en ces termes : « Les futurs 

dirigeants de ce pays qui rêvent de s’éterniser au pouvoir doivent comprendre qu’ils peuvent 
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remporter une manche contre le peuple, mais seront chassés de leur trône tôt ou tard. » (N. Ba, 2015, 

p.313)  

2.2 A la recherche du patriotisme en politique  

La vision du monde véhiculée par La saga des rois maudits ou le cimetière des illusions est la 

centralité du patriotisme dans tous les secteurs d’activité y compris la politique. En effet, le texte 

sollicite constamment les acteurs politiques à faire preuve de patriotisme dans leur gestion du pouvoir. 

D’où la mise en garde suivante de Mokontafé : « Nous les intellectuels à l’avant-garde de la lutte, 

nous devons éviter un décalage entre les promesses que nous faisons dans nos discours et les 

comportements aux antipodes quand nous sommes en charge du pouvoir ». (N. Bah, 2015, p.122) Ce 

discours de Mokontafé, tout en invitant les acteurs politiques à se montrer patriotes et honnêtes dans 

la gestion du pouvoir, sème le jalon d’une lutte de classes. Les nouveaux dirigeants entendent opérer 

une rupture avec les méthodes de leurs prédécesseurs, les anciens.   

En matière de gouvernance, le patriotisme est aussi synonyme de défense de l’intérêt général 

au détriment des conforts personnels. La sauvegarde de l’intérêt commun doit guider les actions des 

hommes politiques. Dans le corpus, Docteur Hamady illustre cet idéal en ces termes : « Les hommes 

politiques doivent s’extraire de leur situation de rente, prendre de la hauteur, transcender leur petit 

confort égoïste et adopter une posture conforme à l’éthique sociale et aux intérêts des hommes et des 

femmes qui les ont élus. » (N. Bah, 2015, p.116) Ainsi, un politique doit être un homme incarnant 

des valeurs sociales et non un cadre aux compétences avérées, mais réputé être véreux dans la gestion 

des pouvoir. Se fondant sur ce critère, le président Keffin choisit Badianguine comme son dauphin. 

Dès son ascension au pouvoir, ce dernier opère des réformes que d’aucuns qualifient de patriotiques 

dont la teneur se lit dans le discours suivant : « Nous, les nouveaux dirigeants de ce pays, ne donnerons 

plus au monde l’image pitoyable d’hommes désespérément agrippés au pouvoir comme des noyés 

sur un radeau en dérive en pleine mer. » (N. Bah, 2015, p.181) 

Cependant, il faut admettre que le patriotisme béat peut être facteur de chaos et de désordre 

dans un pays. Dans le texte, ce type de patriotisme caractérise l’attitude d’un groupe d’individus se 

faisant appeler « le commando invisible ».  Ces individus se substituent à la justice et commettent des 

exactions au nom de la démocratie et de l’équité sociale. Ainsi, le ministre Ntji, le président de la 

transition et bien d’autres figures importantes de la République de Fassoba sont assassinés par ces 

individus qui se prennent pour des justiciers. Il est bon de rappeler que le ministre Ntji, au moment 

de son assassinat programmé et prémédité, était déjà sous mandat de dépôt. De même, le lieutenant 

Nèguè et ses hommes ainsi que le capitaine Soma Kantara, alors président de la transition, sont tous 
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assassinés par les membres du « commando invisible » au nom de la démocratie. Dans le texte, les 

actions du « commando invisible » relèvent du chauvinisme ou du patriotisme béat. La devise suivante 

qui les caractérise démontre leur patriotisme extrémiste : 

Nous, membres du « commando fantôme », sommes les chevaliers blancs de 

la démocratie. Nous avons décidé de liquider Ntji et tous les traitres de notre 

nation. Désormais, nous allons abattre sans état d’âme toutes ses sangsues qui 

sucent le sang de notre peuple. Notre lutte ne s’arrêtera que le jour où la 

démocratie sera véritablement une réalité.  (N. Bah, 2015, p.300) 

Au niveau phonologique et morphologique, la récurrence du son [s] renvoie à l’évocation de la 

traitrise. Ainsi, les politiques véreux sont assimilés à des esprits malins que le « commando fantôme » 

projette d’éliminer. 

 En somme, l’analyse est partie du postulat que la politique constitue un matériau de base du 

corpus étudié. Elle est partie d’une satire des malversations des dirigeants, voire des prédispositions 

ataviques de ces derniers à se pérenniser à la commande de l’État, pour insister sur la nécessité d’un 

retour inconditionnel du patriotisme dans la gestion des affaires de l’État. 

Conclusion  

Il ressort de cette analyse que le patriotisme est le thème dominant dans La saga des rois 

maudits ou le cimetière des illusions. Suivant la vision du monde de l’auteur, il ne doit pas être un 

vain mot mais une attitude à valoriser le local sur le plateau de la globalisation. N’Diaye Bah offre 

une réflexion profonde sur les dynamiques qui façonnent les sociétés africaines. En explorant les 

interactions entre patriotisme, culture et politique, le roman invite les lecteurs à repenser les 

fondements de l'identité nationale et les voies possibles pour un avenir plus prometteur. Le corpus 

analysé est une œuvre riche et complexe qui aborde des thèmes universels (le voyage, la mort, le 

pouvoir, le temps, l’espace, etc.) à travers le prisme des mutations africaines. Par une exploration 

interconnectée des notions de patriotisme, de culture et de politique, le texte révèle les défis et les 

espoirs des sociétés africaines contemporaines.  

En dépeignant des personnages profondément humains et des situations politiques complexes, 

la trame narrative offre une réflexion saisissante sur les luttes et les aspirations d'un continent en quête 

de son propre destin. C’est pourquoi le récit esquisse une vision du monde faisant du patriotisme un 

bréviaire pour tous les acteurs politiques et un socle indéniable du développement socio-économique 

des peuples issus de la périphérie.  Cette vision semble la condition sine qua non du développement 

social et économique des États africains. Toutefois, le texte met en garde contre le chauvinisme qui 

est d’office contreproductif sur le plan culturel et politique. 
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